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«Une priorité? Un grand divertissement»
Stéphane Rosenblatt
dresse un bilan positif de
l'année télé 2015 pour Rn
Group.En2016, il rêve
du retour d'un grand
divertissement en prime.

• Marc UYTTERHAUiHŒ

En cette fin d'année, tous les
feux sont au vert.» Sté-« phane Rosenblatt, le di-

recteur général de la télévision, af-
fiche un grand sourire. Alors que
les premiers chiffres d'audience
de la rentrée de septembre étaient
plus que mitigés pour certaines
nouvelles émissions, celles-ci ont
trouvé finalement leur rythme de
croisière après quelques modifi-
cations. «Notre stratégie de produc-
tion interne - avec le lancement d'une
quinzaine d'émissions de proximité
au cours de l'année 20IS - a rencon-
tré dans la plupart des cas le succès.
Ces nouvelles émissions ont aussi été
riches pour l'avenir du positionne-
ment de RTL. On a réussi à prendre
la relève dans des cases de redijjùsion
de séries par de la production propre
et avec des résultats supérieurs.»
À cela s'ajoute le succès d'émis-
sions existantes depuis de nom-
breuses années comme L'amour
est dans le pré ou Le meilleur pâtis-
sIer.
De quoi conforter Stéphane Ro-

senblatt dans ses choix : «Parce
qu'on est leaders depuis des années,
on aime bien nous challenger dès que
quelque chose ne va pas (NDLR ; les
premières audiences de De quoi
j'me mêle ou de C'est pas tous les
jours dimanche), comme s'il y avait
le feu à la maison. Je réponds tou-
jours à ceux-là 'Un peu de pa-
tience ...' J'avais la conviction que
l'on allait remplir les objectifs. La
stratégie qui est de renforcer la pro-
duction locale à côté de lafiction et de
l'info reste la stratégie la meilleure
dans un contexte defragmentation et
de concurrence renforcée. La famille
RTL a progressé cette année 20I5,

dans un contexte où l'on annonce que
la te1évisiongénéraliste est en régres-
SIOn. »
Tout cela a pu se faire grâce à
une recapitalisation des gril~es,
notamment l'après-midi. «Evi-
demment, cela coûte plus cher. Mais
c'est le prix à payer pour assurer le
maintien de notre leadership et ça,
notre actionnaire l'a bien compris.
Les séries ne sont pas mortes, mais el-
les ont perdu leur sex-appeal en ma-
tière de nouveauté.»
Plug RTL a aussi permis au
groupe RTLde progresser, grâce à
des émissions comme Secret Story,
Les Anges, Les Marseillais, les Cht'is,
Touche pas à mon poste... «On a pro-

fité à fond de l'opportunité que nous
donnait le développement de la TNT
en France. Cela nous a permis d'of

frir des émissions tout à fait dans la
cible de Plug que lesfrancophones ne
verraient pas.»

d'audience «ail day" 18-64 ans
(NDLR:entre 0 h et 24 hl, on est
à 27] % de part de marché
contre 26.7 % l'an dernier. la RTBF
est à 20,8 % contre 21,5 l'an
dernier. Si on prend la norme 4
t (NDLR:4 ans et plus),nous
sommes à 253 % (t0,8 %). La
RTBFétait à 223 % et elle passe
à 21,9 % cette année. Enfin, entre
17 et 23 h. nous sommes à
353 % contre 34,2 % l'an
dernier.»Unehausse due en

la dècer.:Hon ?
«C'estlëmission Job sans
frontières,qui n'a pas rencontré
l'audience espérée. Mais on
verra car on a beaucoup
retravaillé la seconde émission
qui sera diffusée avant la fin de
l'année dans un format resserré,
à un horaire d'habitude réservé
à un magazine.»

En progl'ession
«Si on prend les chiffres

«L'Euro? On réfléthit
à une présente))

L'année 2016 s'annonce plus
compliquée, avec l'Euro de foot
en France. Les Diables réalisent
des audiences stratosphériques à
chaque match. Le directeur géné-
ral de RTL TVi ne se voile pas la
face. «Un match des Diables rouges
en direct a un gros impac~ quoi que
l'on programme en face. Par contre,
en dehors de ces matches, RTL a un
rôle à jouer. On réfléchit donc à avoir
une présence. Ce ne sera pas celleque
l'on a eue lors de la coupe du monde
au Brésil (NDLR :Café BraziO. Mais
cette émission a été un labo pour la
conception d'un talk. Maintenant, si
on regarde sur le long terme, la coupe
du monde n'a pas changé grand-
chose. Notre démarrage en septem-
bre 20I4 a été plus difficile, et puis
après, tout est redevenu comme
avant. »
RTL ne compte en tout cas pas
investir la tranche matinale
comme l'a fait la RTBFpour grap-
piller de l'audience. «C'est une
autre stratégie. Nous n'avons pas
autant de moyens que la RTBF et
nous avons d'autres priorités lâche
le boss de RTL.Comme notamment
celle de conforter notre stratégie de
production par le retour d'un grand
prime de divertissement à l'an-
tenne.» Le retour d'un «Talent
Show» ? «Je le répète souvent: une
émission comme Got Talent a tou-
jours un avenir chez nous. Mais
aucune décision n'est encore prise
quant à un retour.» •

grande partie à PlugRTLqui
passe de 4,4% d'audience
moyenne en 2013 à 7,6% en
2015. Précisonsque sur 5 ans (4
+), RTLTVIest passé de 27J % à
25.3 %. Sur la même période,la
RTBFa progressé de 1,4 %.
Top 1CO
Sur les treizepremières
audiences de 2015, on retrouve
onze fois LaUne,dont neuf
matches des Diables.«Mais au

2 décembre, on classe 76
émissions dans le Top 100. Etsi
on enlève les Diables, on est à
79programmes sur 100. Et le
t'programme est notre JTde
19 h (NDLR:celuidu
mardi 24/11}.»
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LES MOTIFS DE SATISFACTION

Succès de l'access « De quoi
du dimanche j'me mêle))

Avec Dr Cath
Er Co, Vu à la
te1é,Charleroi

Airport, Opération
Pain Daiza, RTL
TVI a dopé ses
avant-soirées du
dimanche. «Vu à
la télé est un OVNI qui est mis en
avant dans d'autres pays qui produi-
sent Goggleboxdans le monde, souIi-
gne Stéphane Rosenblatt. Charle-
roi Airport a installé un public
malgré une concurrence sévère.
Dr Cath a permis de créer un nou-
veau créneau de production avant le
JT du dimanche. Et les résultats sont
supérieurs à ceux que l'onavait en dif-
fusant de lafiction». M.U.

(
'était le

, risque le
plu s

grand, après des an-
nées de peiforman-
ces liées à la diffu-
sion dUn dîner
presque parfait et
desReines du shopping. Ily a tou-
jours une grande disparité par jour.
L'émission n'est pas à sa maturité.
Mais le potentiel est là et on continue
à progresser.Je ne peux que la recon-
duire en fin d'année. Aujourd'hui,
quand on regarde les chiffres de l'ac-
cess (16 h 30 - 19 h), ils sont en crois-
sance: on était à 17.5 % en 2013,

20,7 % en 2014 et 22,3 % en 2015.
La Une est à II,7 %.» • M.U.

RTLlnfo
13 H et 19 H

Durant les« t/i~ te s
evene-

ments que l'on vient
de vivre, le côté réfé-
rentiel de RTLInfo a
trouvé toute sa me-
sure. Tout cela avec
moins de la moitié des moyens de la
RTBF. La concurrence s'est renforcée
et nous sommes dans une émulation
trèsforte. J'ai connu des écarts resser-
rés de nombreuses fois et on nous a
souvent prédit l'Apocalypse. Mais on
a toujours un leadershipde notrejour-
nal à plus de 90 %. Nous sommes se-
reins, tout en seposant les vraies ques-
tions et en installant nos valeurs.» •

M.U.

(Crest pas tous es
jours dimanche))
«L;ra~;:~

a été neuf
fois le plus regardé
depuis la rentrée.
Et nous sommes
au-dessus de la
moyenne de Con-
troverse. Il afallu prendre des dé-
cisions très vite. Nous sommes re-
venus aux fondamentaux de l'info
pure pour reconstruire derrière.
Nous nous sommes rendu compte
que RTL était une chaîne d'évolu-
tion plus que de révolution. Nous
devons amener les changements
pierre par pierre. Les trois derniè-
res semaines, l'émission est deve-
nue référentielle.». M.U.

Champions et
Europa League

«N ~~~ml~
seule chaîne gra-
tuite en Europe à
proposer la tota-
lité de la Cham-
pion's League,
l'Europa League. Nous venons de
resigner un contrat pour trois ans
(NDLR : jusqu'en 2018). Nous
avons en plus la Coupe de Belgi-
que. Le dernier match du Stan-
dard a réalisé une bonne
audience. Bien sûr, nous n'avons
pas les Diables et cela se ressent
dans les audiences. Et nous devons
intégrer l'arrivée d'Eleven sur le
marché.» • M.U.
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